
Le travail intellectuel, indispensable pour un toutou 
bien équilibré ! 
La plupart des propriétaires, nous l’espérons du moins, reconnaissent 
qu’un exercice physique régulier est essentiel au bien-être de leur chien. 
Mais l’exercice intellectuel l’est tout autant, du moins pour certaines races. 

Etre utile 

Le chien est un animal qui aime se sentir utile, il en a besoin même. Il veut travailler, servir à 
quelque chose. Les chiens dits « de travail », tels les chiens de décombres, les chiens 
d’avalanche ou les chiens d’aveugles, pour n’en citer que quelques-uns, sont des chiens très 
heureux et très équilibrés. Bien que leur travail soit parfois très dur – on a pu démontrer que 
certains chiens de décombres, par exemple, restent dans un état de déprime pendant quelques 
jours lorsqu’ils n’ont pu sauver une victime – il n’en reste pas moins qu’ils se sentent utiles et 
que leur travail leur permet d’avoir et une activité physique, et une activité intellectuelle.  

Besoin proportionnel à la race 

Ce besoin de travailler ou d’avoir une activité intellectuelle est d’autant plus important que le 
chien appartient à une race réputée intelligente. La majorité des chiens de berger, tels que les 
bergers allemands, les quatre races de bergers belges mais aussi et surtout les border collies et 

leurs cousins bergers australiens sont des 
individus à haut pouvoir intellectuel, qui ont une 
capacité de raisonnement dépassant tout ce que 
l’homme a pu imaginer jusqu’ici. Plusieurs 
études effectuées sur des individus border collie 
ont même pu démontrer leur capacité de 
sélection par élimination, ce qui requiert des 
aptitudes de raisonnement assez poussées. Leur 
niveau intellectuel, toujours d’après ces études, 
serait comparable à celui d’un enfant de deux 
ans. Ainsi, nous nous retrouvons avec la même 
observation que pour les humains, c’est-à-dire 
que plus les capacités intellectuelles d’un 

individu sont élevées, plus son besoin de se nourrir d’informations sera important. En d’autres 
termes, si votre chien appartient à une race réputée intelligente, il vous faudra à coup sûr 
l’occuper de façon intellectuelle.  



Cas de certains individus exceptionnels 

Outre cette appartenance à ce genre de races, on peut également rencontrer chez les chiens des 
individus exceptionnellement intelligents. Ainsi ce dalmatien, rencontré dans mon cabinet de 
consultation il y a quelques années, qui était capable d’ouvrir les portes pourtant fermées à 
clé, par simple observation du geste de son maître tournant la clé dans le bon sens giratoire. 
Nous avons donc une généralité liée à la race à laquelle appartient le chien, mais aussi bien 
sûr des spécificités liées aux individus. Ainsi, tous les border collies ne sont pas également 
intelligents, et certains individus n’appartenant pas à une race particulièrement dite 
« intelligente », peuvent montrer des capacités intellectuelles tout-à-fait étonnantes. 

 

Test de Q.I. 

Comment savoir si son chien est intelligent ? Il existe des tests spécifiques pour le savoir, 
mais quelques exercices tous simples peuvent largement informer le propriétaire. Si votre 
chien apprend vite, déjà, c’est bon signe. Si vous répétez trois fois de suite l’exercice de 
l’ordre  « assis » et qu’à la troisième fois votre chien s’exécute déjà de lui-même, c’est que 
son niveau de raisonnement est assez élevé. Si en plus il est capable d’emmagasiner des 
dizaines d’ordres différents, c’est que ses capacités de mémorisation sont excellentes. Vous 
pourrez alors aller plus loin dans le test de son quotient intellectuel en observant son attitude 
lorsque vous lui présenterez des jeux intellectuels tels que ceux que nous décrirons plus bas. 

 

Le travail intellectuel 

Si votre chien possède des capacités intellectuelles élevées, il faudra donc le nourrir 
intellectuellement. Un manque d’apport informatif pour un animal qui en a besoin peut en 
effet mener à des troubles comportementaux variant en intensité. Un chien qui s’ennuie 
cherchera tout simplement des occupations par lui-même, et ces occupations auto-octroyées 
ne seront pas toujours de votre goût. Creuser des trous dans le jardin, déterrer les bulbes, 
déchiqueter votre nouvelle revue, faire les 400 pas le long de la clôture en aboyant ou fuguer 
n’en sont que quelques exemples. Il incombera dès lors au 
maître de veiller à apporter suffisamment d’occupations à son 
chien. Celles-ci peuvent être de différentes formes : cacher des 
friandises un peu partout dans la maison que le chien devra 
retrouver, lui apprendre de nouveaux tours tels que ramener 
les pantoufles ou aller chercher le courrier, lui apprendre le 
nom de chacun de ses jouets puis lui demander de vous les 
apporter en les citant par leur nom et enfin, la base, promener 
votre chien dans les endroits les plus variés et les plus fournis 
en stimuli possibles. Sachez qu’il existe aussi sur le marché 
des jeux  intellectuels appelés aussi jeux éducatifs, nous en 
avons parlé plus haut. Souvent présentés sous forme de 



plateau en bois, le chien doit alors trouver comment ouvrir les différentes boîtes dans 
lesquelles vous aurez préalablement déposé des friandises, ou comment faire glisser les petits 
palets recouvrant des trous également garnis de friandises. Heureusement, le secteur du jouet 
canin a lui aussi compris l’importance du travail intellectuel pour nos toutous et propose de 
plus en plus de modèles, tous plus compliqués les uns que les autres.  
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